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NOTE DE L’AUTEUR 

L’aventure des druides se poursuit en 

format poche dans ce cinquième tome. Merci à 

la maison d’édition Bookelis (Hachette Livre 

France) pour son excellent travail. Merci égale-

ment pour le minutieux travail réalisé sur les 

couvertures, oh combien importantes. Merci à 

mes lecteurs qui permettent à la « Légende des 

Maîtres » de se poursuivre. J’écris maintenant 

depuis 15 ans et j’éprouve toujours un réel plai-

sir à faire vivre mes personnages et à prolonger 

la « Légende ».  

Bonne lecture. 

Philippe SAMIER 
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A Manon,  

 

Qui est entrée dans ma vie  

Et a bouleversé mon quotidien, 

 

 Emplissant mon cœur.  

Pour toujours sont liés nos destins. 
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La communauté des druides existe depuis la 

nuit des Temps.  

Nous sommes le lien indéfectible qui unit les 

mortels aux dieux.  

Nous protégeons le Monde des êtres surna-

turels et chassons nos frères qui ont franchi 

les limites en usant de la Magie sous le re-

gard curieux des Hommes. 

 Nous sommes élus.  

Nous sommes votre dernier recours.  

Que continue la Légende… 
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Chapitre 1 

 

C’était sous des nuages sombres que 

commençait l’année deux mille quinze. Ness 

avait perdu tant d’êtres chers en seulement 

quelques mois que pour elle, la vie avait perdu 

tout son sens. Tandis que l’euphorie des fêtes 

de fin d’année s’éloignait, au Sanctuaire, la joie 

avait disparu durant toute cette période. Les cé-

rémonies d’adieux, pour ce quatrième anniver-

saire des disparus, s’étaient succédées, et à me-

sure que les noms des morts s’égrenaient dans 

une litanie interminable, le visage de la maî-

tresse des lieux s’obscurcissait. 

 

Le givre recouvrait les fenêtres. Le re-

gard de Ness était perdu sur l’horizon. Rien ne 

semblait pouvoir la faire revenir. La quadragé-

naire s’était enfermée au sommet de la célèbre 

Tour d’Or depuis ces quatre dernières années et 

avait ordonné qu’on la laisse tranquille. Les 

druidesses chargées d’exécuter les tâches do-

mestiques n’étaient, elles non plus, pas habili-

tées à entrer. Othon avait bien essayé de deman-

der audience, sans succès. Ness aurait voulu 

mourir tant le chagrin l’étouffait. Elle avait vu 

mourir son fils, puis ses amis de toujours, 

membres du Gorsedd, instance dirigeante des 
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druides. Le superviseur du Sanctuaire avait dû 

entrer à pas de velours tout en faisant tomber 

une à une les protections magiques érigées par 

la dirigeante dans son isolement.  

 
— Ness, Très Vénérée, voyons, ne reste 

pas ainsi. Les druides ont besoin de toi. Le 

Gorsedd… 

— …n’est plus, Othon ! Il a été dissous 

lorsque Bann et Gwenc’Ron m’ont abandonnée 

en faisant le sacrifice de leurs vies ! réagit-elle 

en brisant son silence. 

— Ils nous ont sauvés ! Nous leur de-

vons la fin de Gwenc’Phel ! Sachant qu’il ne 

pourrait la raisonner, après un moment d’hési-

tation, Othon prononça une formule magique 

pour apaiser son amie.  

— Ness, je te soulage du poids de ta 

tristesse. Que ta peine disparaisse, que la paix 

revienne en ton cœur et que les druides tu gou-

vernes avec sagesse, scanda-t-il avant de frap-

per le sol de son sceptre.  

 

Une lumière blanche envahit alors la 

pièce. L’atmosphère glaciale se réchauffa, la 

saie noire de Ness changea de couleur, devenant 

éclatante, à tel point qu’Othon dut se couvrir les 

yeux un instant, le temps d’acclimater sa vision. 
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Le visage de Ness retrouva alors un léger sou-

rire. Elle savait Othon capable de soulever des 

montagnes pour superviser tout le Sanctuaire. 

Et ce n’était pas une mince affaire ! Elle secoua 

son sceptre pour se donner une contenance. Elle 

vit Othon trépigner d’impatience, se balançant 

d’un pied sur l’autre. Lorsqu’elle releva un 

sourcil, Othon sut qu’il pouvait parler. 

 
— Très Vénérée, il devient urgent de re-

former un Gorsedd. J’ai appris que le nouveau 

Président de la République veut nous dissoudre 

et saisir nos Sanctuaires. Si nous n’avons per-

sonne pour nous représenter et nous diriger, il 

lui sera facile d’atteindre son but. Bann et 

Gwenc’Ron m’ont chargé d’une mission se-

crète avant de partir, dit-il d’une voix trem-

blante au souvenir de ses compagnons. 

— Quoi ? s’énerva-t-elle tout à coup. 

— Veiller sur toi et m’assurer que tu 

formes un nouveau Gorsedd dès que possible. 

Je n’arrive plus à excuser et expliquer tes ab-

sences. Les autres dirigeants des Sanctuaires 

veulent savoir si nous avons toujours un 

Gorsedd ! Ils ont été patients, acceptant une 

longue période de deuil. Mais depuis ces der-

niers mois, des rumeurs courent sur ton incapa-

cité et les druides retiennent leur souffle dans 

l’attente de savoir qui va les diriger. Ils sont 
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tristes, ils ont peur, ils ont besoin de toi. Il est 

grand temps Ness. Aujourd’hui ! 

— Et moi alors dans tout ça ! Je ne suis 

pas triste ? Je n’ai pas peur ? Je suis terrifiée, 

Othon ! J’ai mal à mon cœur et à mon âme. Tu 

sais qu’un druide qui ne maîtrise pas ses émo-

tions est inutile en ces temps troubles.  

— Mais je ne te connais pas égoïste. Je 

sais que tu as mal. Nous sommes tous accablés. 

Mais il faut maintenant aller de l’avant ! Nos 

ennemis se multiplient à mesure que le temps 

passe. Nous sommes le seul rempart contre les 

ténèbres ! Nul ne peut protéger les druides, que 

nous. Les dieux semblent se désintéresser de 

notre sort, trop occupés à fuir depuis que Mor-

rigane se croit au-dessus des dieux, et elle a 

peut-être raison quand je vois ses pouvoirs 

croître ; les cinq Grandes Familles les terrifient 

encore plus qu’elle. Nous ne pouvons pas 

compter que sur nous.  

 

Quelques heures plus tard, le Gorsedd 

fut nommé et approuvé par les autres dirigeants 

des Sanctuaires du Monde. Les noms qui de-

vaient le composer vinrent tout naturellement à 

l’esprit de ceux à qui la charge de les désigner 

incombait. Le nouveau Gorsedd fut donc cons-

titué de Ness, pour la continuité, le courage, la 
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puissance et le charisme ; d’Othon, pour sa fi-

délité, sa bravoure, sa sagesse et son expé-

rience ; et de Ben pour sa jeunesse, sa loyauté, 

et pour le sacrifice de sa vie qu’il a su mettre au 

service des druides. Et un ex devenu Créateur, 

ça aide. Mais il fallut tout d’abord le faire reve-

nir, car le dix-huit novembre deux mille onze, 

au lendemain de la Quatrième Bataille de Mag 

Tured, l’ancien chef des Traqueurs Elfes avait 

quitté ses fonctions et s’était retiré de la com-

munauté des druides pour vivre avec le miliaire 

Nathan, loin de la Magie, des guerres, des mas-

sacres, et du tumulte au Sanctuaire. Ils aspi-

raient à une vie paisible grandement méritée.  

 

Installé dans le canapé à côté de Nathan, 

Ben regardait les informations et écoutait le dis-

cours ignoble du nouveau Président sur la 

chaîne publique devenue un réseau de propa-

gande anti-magie. 

 

— Vous souhaitez tous le retour de la 

souveraineté que la Magie nous a volé ! Depuis 

des années, elle vous terrorise, vous empêche 

d’avancer et simplement de vivre ! Je vous li-

bérerai des chaînes qui vous entravent depuis 

trop longtemps. C’est avec vous que je pourrai 

exprimer votre rejet de la Magie. Vous m’avez 
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confié une tâche titanesque et je mettrai ce man-

dat à votre service et non à celui de la Magie ! 

Les druides au premier rang, qui se permettent 

de vivre sur notre sol sans respecter nos lois, se 

pensent au-dessus de celles-ci. Nulle parcelle 

du territoire national ne saurait échapper aux 

règles qui régissent notre République ! Les 

Terres Mystiques ont su accueillir toutes les 

créatures magiques, alors qu’elles se chargent 

aussi des druides ! Mes chers amis, j’ai désor-

mais une mission essentielle, libérer mon 

peuple de ceux qui nous oppressent ! criait le 

nouveau Président devant une foule compacte 

toute acquise à sa cause. 

— Tu ne peux pas rester là sans rien 

faire Ben. Je te connais, tu boues intérieurement 

de colère quand tu entends ces âneries. On ne 

s’est pas autant battu pour qu’arrive au pouvoir 

un homme comme lui ! Il peut réduire à néant 

tous les efforts de paix que les druides ont obte-

nue ces dernières années. Vas-y Ben, je ne t’en 

voudrai pas. 

— Tu en es sûr ? 

— Si je te le dis. Et puis, si un ancien 

militaire peut encore servir les druides, n’hésite 

pas. 

— Oui, bien sûr que nous aurons besoin 

de toi. J’aurais toujours besoin de toi. Ben quitta 
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alors l’appartement sachant que sa paisible vie 

de couple venait de prendre fin. Il mettrait de 

nouveau sa vie en danger et retrouverait le quo-

tidien angoissant des druides. Mais après avoir 

entendu un discours aussi révoltant, faisant soi-

gneusement attention de ne pas rappeler que les 

druides avaient sauvé la vie des mortels à 

maintes et maintes reprises, Ben ne pouvait pas 

continuer de vivre comme ces quatre dernières 

années, loin des combats. 

 

Le Gorsedd reforma les « Maisons » des 

Maîtres Druides sous le nom « d’Ecole Supé-

rieure Mystique ». Depuis l’équipe d’Eric’h, 

puis celle de Maëve, les druides avaient perdu 

beaucoup de Maîtres. Traqués et tués pour cer-

tains, prisonniers du Secteur quarante-huit pour 

d’autres, les druides manquaient désormais 

dangereusement de spécialistes en pouvoirs. 

Ness formula donc l’ordre de constituer cent 

cinquante « Maisons » de vingt druides cha-

cune, elles-mêmes supervisées par deux ensei-

gnants choisis parmi les Maîtres encore fidèles 

au Gorsedd dont Erwan, le Maître Druide du 

Temps, qui venait récemment de refaire sur-

face. Le meilleur des vingt élèves deviendrait 

ensuite Maître Druide et dirigerait sa propre 

« Maison » au terme des cinq années d’entraî-

nement intensif qui s’en suivraient. Les dix-
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neuf autres apprendraient l’usage des pouvoirs 

mineurs et devraient une obéissance absolue à 

leur Maître Druide.  

 

— Sachez que tous ne devront faire 

qu’un. Vous vous soutiendrez, comme des 

frères. Votre Maître Druide pourra compter sur 

vous et ensemble, vous formerez une équipe 

digne des plus grandes. Le Gorsedd doit pou-

voir vous choisir pour remplacer l’équipe de 

Maëve au besoin, ou pour vous envoyer la sou-

tenir dans ses missions périlleuses. Vous êtes 

tous déjà importants. Le Gorsedd ne veut pas 

vous mettre en compétition, car cela peut trop 

facilement tourner en revanche, colère, haine, 

jalousie et enfin traîtrise, dont nous avons trop 

souffert. Il ne doit plus exister de « Maison » 

qui échappe à notre surveillance. Cela nous a 

coûté trop cher par le passé. Nous avons af-

fronté toutes sortes d’ennemis, mais il reste en-

core tous les treitours (traîtres, en breton) qui 

n’ont de cesse de nous compliquer la tâche. 

Vous devez pouvoir un jour être capable de 

vous mesurer à des druides formés par 

Gwenc’Phel en personne. Il a perverti les élèves 

de sa « Maison » durant toute leur enfance pour 

en faire des hommes et des femmes redoutables, 

leur apprenant l’usage de la Magie Noire et les 


